
Peu après S heures, les bandes de musique cde Levcrn et

Paîslev se mirent en -marchîe, précédant un .prti 1iombrLiX,

portant des flanbex; des anrnes feu, des p illon d
rentes sortes, parmii lesquels let ricolore figurit duie ianiire

remarquable, comme il avait. figuré parmi ceux qui avaient été
deplioyés dans le cours. de la journée. L'illummatin con-
mença L8 elicures et dura jusqu'ài.entre 10 et Il -La musique
joua et les cloches sonnèrent jusu 10 l heures ré la

iule qui traversait les rues, e la déchage presque continuelle
des pétards et des armes à feu, il n'est pas arri%é le mindùilré
accident; il n'y a pas eu la moindre apparence de désordre, et

pas un dles liabitans n'a cu à plaitd re.c plus peit dommage.
Les habitans de Johnstone ont illîîîuiné aussitôt qu'ils ont

cu reçu la nouvelle de la seconde lecture du bil. Ils s sont;
iaontrês si animés et si unanimes >c cette occasion, qué tous les

préparatifs ont été faits dans une heure, et qu'il îwe s'est pas
trou vé;dans, leur ville une seule maison, une seule fenùtrc, qui
ne fût ilumninée. Un grand feui le joie fut allumé sui h pîace
publique au centre de la ville, et chacun s'euipressa<apporter
de quoi l'alimenter, pour contribuer, comme is:disaient, a fo
mer le bucher funèbre des possesseurs et brôciî<etrs de bourgs

pourris La nuit se..passa dans le plus.graïnd rdre et 1k plus
parfaite harmonie.

Il y a eu aussi à Leith une illumnation brillante et générale.
*Préparagf/'s de guerre, A c.-A défaut de nouelles plu 

centes ;les articles suivants peuvent avoir leur intérêt, et comme
renseignemnens, et conne indices et signers des évéines qui se

,préparent.
$agenïce. 13 mars.-La nouvelle des préparàtifs de la Frande

a engagé les labitanîs le notre ville à s'approv'isionicr p;r
lonuemps en cas ie siège. Les ofliciers autrichiens se préparent
à faire partir leurs familles. Cependant dlepîîi% qu'on sait q u'ne
armée de 60,000 lioines, aux ordres de la coilfédération ger-
manique, doit bientôt passer le lhin et prendre position entre
notre place et Landau, la crainte d'un siège 'est de beaucoup
diminuée. Le coñmhmandemuent (les difi'éreutes divisions de cette
armée sera donné par le sort, et dj les états de la confédéra-
tion qui ont droit d'y prendre part, oni noiïnixé leurs offliéiers.
Comme l'Allemagne ne peut agir sur l'ottensire, il est probable
qu'on formera ttu camp fortifié entre Mnycnce et La'dau, pour
couvrir la rive 'gauche du lhii et la protéger contre' une
invasion.

Il èst certain que les troupes pruîssieiires stationnérs prés dp
Rhin ont reçu ordre de se tenir prêtes à nircher au preme
avis, et que les officiers ont déjià reçu l'indemnité de gîiérre
qu'on appelle frais d'équippcmeit pour emtrer cil Canpagrti'


